
A Sainte-Lizaigne, après un mur de la paix, 

la commune crée un « arboretum de la 

paix » 

 

Quatre-vingts personnes ont assisté à l’inauguration de l’Arboretum de la paix. 
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Dans le sillage de son mur de la paix, la commune de 

Sainte-Lizaigne persiste dans son engagement pour un 

avenir meilleur avec un arboretum constitué de 115 arbres 

fruitiers et d’ornement, d’un olivier et de gingko biloba au 

milieu d’un champ de marguerites. 

Samedi 17 mai 2025, environ quatre-vingts personnes ont assisté, en milieu de 

matinée, à l’inauguration de l’Arboretum de la paix qui a été créé au sein de 

l’Oasis Genouillet de Sainte-Lizaigne. Début 2018, la municipalité licinienne, 

soucieuse de porter un message d’une paix durable entre les peuples pour ainsi 



bâtir un avenir meilleur, a voulu commémorer et marquer d’une manière 

singulière le centenaire de la fin de la Première Guerre mondiale. 

Pour réaliser collectivement un mur de la paix, l’association Monument pour la 

paix à Sainte-Lizaigne, présidée depuis par Patrick Vinatier, a été constituée. 

Érigé au sein du cimetière, ce monument recouvert d’une fresque en hommage à 

la paix a été inauguré le 9 novembre 2018 avec pour parrain Vanik Berbérian, 

alors maire de Gargilesse et président de l’Association des maires ruraux de 

France. Ce monument s’inscrivant désormais dans un parcours mémoriel au sein 

du cimetière, l’association l’a depuis complété avec l’installation, à côté, d’une 

statue du sculpteur Christian Hirlay. Une œuvre réalisée en acier Corten qui 

représente une petite fille lâchant une colombe vers le ciel. 

Cent quinze arbres à l’Oasis Genouillet 

Fin 2019, la municipalité a fait d’acquisition aux Monts, d’une parcelle de 16 ha 

qu’elle a baptisée Oasis Genouillet. Oasis parce que située dans une mer de 

céréales et genouillet pour remettre à l’honneur ce cépage tombé en désuétude 

mais qui était présent localement par centaines d’hectares au milieu du 

19e siècle. 

> À LIRE AUSSI. Oasis Genouillet : une œuvre commune 

À partir de février 2023, l’association, renforcée par des bénévoles des 

Jardiniers de Sainte-Lizaigne, a débuté la mise en place, sur 5.200 m2, de jeunes 

arbres fruitiers, arbustes d’ornement et buissonnants dans cette oasis. 

Aujourd’hui, cet « arboretum de la paix », égayé à ses pieds d’un champ de 

marguerites blanches, couleur de la paix, se compose de 115 arbres avec en leur 

centre, un bel olivier Olea europaea entouré de ginkgo biloba, qui sont les 

symboles respectifs de la paix et d’une extrême résistance. 

« Planter un peu d’espoir » 

« Ce lieu représente avant tout pour moi de la générosité dans la mesure où tout 

le monde (55 donateurs) a tenu à parrainer l’un de ces 115 arbres, mais il 

représente aussi une certaine forme de liberté car en fait tous les arbres plantés 

ici ne sont pas greffés mais levés de graines et sont des sujets francs donc libres. 

Cet arboretum de la paix, c’est aussi de l’espérance parce que planter des 

arbres, c’est planter un peu d’espoir d’un ombrage futur, de fleurs à venir qui 

viendront nourrir les insectes, dont les abeilles de nos ruchers, de baies et de 

fruits pour les animaux qui peuplent et qui vont encore davantage peupler le 

site », a souligné Pascal Pauvrehomme, maire de Sainte-Lizaigne et membre de 

l’association. 

https://www.lanouvellerepublique.fr/indre/commune/sainte-lizaigne/oasis-genouillet-une-oeuvre-commune


Un premier magistrat parrain de cet arboretum tout particulièrement salué par 

Patrick Vinatier qui a précisé que Pascal Pauvrehomme a été « l’initiateur 

infatigable de ce projet, un donateur dont l’engagement personnel mérite toute 

notre reconnaissance. Sans lui, cet espace de recueillement et de sérénité 

n’aurait pas pu voir le jour. » 

 


